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Liberté, Égalité, Fraternité : d’une vision nationale à une 

vision universelle à la lumière du Christ 

 
Frère John Martin 
 

La Révolution française a légué au monde moderne trois idéaux durables : Liberté, Égalité et Fraternité.  

Ces principes continuent d’inspirer les sociétés démocratiques et les mouvements en faveur de la justice à 

travers le monde. Ils sont souvent compris comme des valeurs politiques et sociales, exprimant le désir de 

l’humanité de liberté, de dignité et de solidarité. 

Pourtant, on peut se demander si ces idéaux ne pointent pas au-delà de la politique vers une 

compréhension plus profonde de l’existence humaine. S’agit-il simplement de principes sociaux, ou 

expriment-ils une vérité profonde sur la nature de la réalité et la condition humaine ? 

La vision du Christ offre une perspective éclairante. Si la liberté, l’égalité et la fraternité ont émergé dans un 

contexte historique particulier, elles peuvent également être comprises comme l’expression de vérités 

universelles qui transcendent toutes les religions, toutes les nations et toutes les idéologies. La vision du 

Christ ne remplace pas ces idéaux, mais révèle leur sens spirituel le plus profond. 

Des valeurs universelles au-delà des frontières religieuses 

La liberté, l'égalité et la fraternité sont souvent présentées aujourd'hui comme des valeurs laïques. Elles 

appartiennent à tous les peuples, quelles que soient leurs croyances religieuses ou leurs convictions 

philosophiques. 

Cette universalité est l’une de leurs plus grandes forces. 

Ces principes ne tirent pas leur autorité d’une religion, d’une Église, d’une nation ou d’une idéologie 

particulière. Ils découlent de la dignité inhérente à la personne humaine. Chaque fois que les êtres humains 

reconnaissent la valeur de la liberté, l’égalité de toutes les personnes et l’importance de l’entraide et de la 

solidarité, ces idéaux émergent naturellement. 

Les traditions religieuses peuvent exprimer ces vérités à travers le langage de Dieu, de l’esprit ou du sacré. 

Les traditions humanistes et laïques peuvent les exprimer à travers le langage de la dignité humaine, de la 

raison et des droits universels. Le langage diffère, mais l’aspiration est fondamentalement la même. 

La vision du Christ n’est donc pas présentée ici comme la source exclusive de la liberté, de l’égalité et de la 

fraternité. Il s’agit plutôt d’une expression profonde de vérités qui appartiennent à l’humanité tout entière. 

La question n’est pas de savoir si ces valeurs sont religieuses ou laïques, mais si elles se concrétisent dans la 

vie humaine. 

Liberté: se libérer du temps psychologique 

Les sociétés modernes comprennent généralement la liberté comme une libération de l’oppression, de la 

domination et des restrictions injustes. Une telle liberté est essentielle à la dignité humaine. 

Pourtant, le Christ pointe vers une liberté encore plus profonde. 

Les êtres humains sont souvent prisonniers non seulement de forces extérieures, mais aussi du temps 
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psychologique. Ils portent le poids des souvenirs passés, des regrets, des blessures, des ambitions, des 

peurs et des attentes. L’esprit oscille constamment entre ce qui a été et ce qui pourrait être. 

Le Christ invite les êtres humains à adopter un autre mode de vie. Il parle du Royaume de Dieu comme 

d’une réalité présente plutôt que comme d’un accomplissement lointain dans le futur. Dans cette vision, la 

véritable liberté émerge lorsque la conscience n’est plus dominée par le passé ni asservie par l’avenir. 

La liberté devient une libération de la peur, de l’attachement et de l’esclavage psychologique. C’est la liberté 

d’être, celle de vivre dans le présent éternel, enracinée dans la réalité de Dieu. 

La liberté politique reste importante, mais elle trouve son accomplissement le plus profond dans cette 

liberté intérieure. Une personne peut être politiquement libre et pourtant prisonnière intérieurement. À 

l’inverse, celui qui vit en présence de Dieu possède une liberté qu’aucune circonstance extérieure ne peut 

finalement détruire. 

Égalité: chaque être humain est une manifestation unique du divin 

L'idéal français d'égalité a remis en cause les privilèges héréditaires et affirmé l'égale valeur de tous les 

citoyens. 

La vision du Christ pousse cette idée encore plus loin. 

Les êtres humains sont égaux non pas parce qu’ils sont identiques, ni simplement parce qu’ils jouissent de 

droits égaux devant la loi. Ils sont égaux parce que chaque personne participe à la même réalité ultime et 

possède une dignité intrinsèque qui ne peut être mesurée par le statut social, la richesse, l’éducation, la 

race, la nationalité, la religion ou les réalisations. 

Chaque être humain est unique, mais chaque être humain est tout aussi précieux. 

Dans le langage de la foi, chaque personne peut être considérée comme une manifestation unique du 

mystère divin. Dans le langage laïc, chaque personne possède une dignité inviolable du simple fait d’être 

humaine. Bien que le langage diffère, la vérité sous-jacente reste la même. 

Le Christ a constamment franchi les frontières qui divisaient les gens. Il a accueilli les exclus, parlé avec les 

marginaux et remis en question les systèmes qui mesuraient la valeur humaine en fonction du statut ou du 

pouvoir. 

L'égalité ne signifie donc pas l'uniformité. La diversité enrichit l'humanité. L'égalité signifie reconnaître la 

même dignité fondamentale en chaque personne malgré toutes les différences. 

Fraternité: unité avec Dieu, l’humanité et la création 

La fraternité est souvent comprise comme la solidarité entre les citoyens et le souci du bien-être d’autrui. 

La vision du Christ élargit la fraternité pour en faire une communion universelle. 

Les êtres humains ne sont pas des individus isolés, existant séparément les uns des autres. Ils participent à 

une profonde interconnexion qui relie toute vie. 

Cette fraternité comporte trois dimensions. 

Premièrement, c’est l’unité avec Dieu, source et fondement de l’existence. 

Deuxièmement, c’est l’unité avec l’humanité, qui consiste à reconnaître chaque personne comme un frère 

ou une sœur, indépendamment de sa nationalité, de sa religion, de son appartenance ethnique ou de son 

identité sociale. 

Troisièmement, c’est l’unité avec la création elle-même. L’humanité n’est pas séparée de la nature, mais fait 

partie d’un tout interconnecté. La terre n’est pas simplement une ressource à exploiter, mais une 

communauté de vie à laquelle l’humanité appartient. 

Lorsque cette fraternité plus profonde se réalise, les divisions fondées sur la tribu, l’idéologie, la religion ou 

la nationalité commencent à perdre de leur pouvoir. La compassion s’étend naturellement au-delà des 
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frontières de son propre groupe. 

La fraternité devient alors non seulement un idéal social, mais une expérience vécue de l'interdépendance. 

Des idéaux sociaux à la transformation de la conscience 

La Révolution française a transformé l’histoire politique en proclamant la Liberté, l’Égalité et la Fraternité 

comme fondements d’un nouvel ordre social. Ces idéaux comptent toujours parmi les plus nobles 

réalisations de l’humanité. 

Pourtant, la vision du Christ suggère que leur réalisation ultime exige plus que des structures politiques. 

Elle exige une transformation de la conscience. 

La liberté devient libération du temps psychologique et participation au présent éternel. 

L'égalité devient la reconnaissance de la dignité intrinsèque et de la valeur sacrée de chaque être humain. 

La fraternité devient une unité consciente avec Dieu, avec l’humanité et avec l’ensemble de la création. 

Les idéaux politiques de la Révolution française et la vision spirituelle du Christ ne doivent pas être 

considérés comme des réalités opposées. Ils peuvent plutôt être vus comme des expressions différentes de 

la même aspiration humaine à la plénitude, à la dignité, à la liberté et à l’unité. 

Le défi auquel l’humanité est confrontée aujourd’hui n’est pas simplement de défendre la liberté, l’égalité 

et la fraternité en tant que principes sociaux, mais de les incarner en tant que réalités vécues. Lorsque ces 

valeurs s’enracinent dans la conscience humaine, elles cessent d’être des slogans et deviennent des forces 

de transformation. 

Qu'elles s'expriment dans un langage religieux ou laïc, elles pointent vers un avenir où les êtres humains 

reconnaissent leur liberté, honorent la dignité de chaque personne et vivent en communion consciente les 

uns avec les autres et avec l'ensemble de la création. 

En ce sens, la liberté, l’égalité et la fraternité ne sont pas de simples idéaux français. Ce sont des aspirations 

humaines universelles, reflétant le désir le plus profond de l’humanité pour la vérité, l’unité et 

l’épanouissement. 


